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Le deuxieme ideal poursuivi par les visiteurs de 1453 concerne P ordre et la proprete: on 

s’en prend par exemple ä l’habitude d’eteindre les cierges contre les parois et on ordonne que 

soient blanchis les murs ainsi souilles et noircis. On demande de nettoyer et restaurer les 

objets liturgiques et les statues. Des travaux de refection des edifices doivent etre entrepris, 

meme si les bätiments ne semblent pas etre dans l’etat de delabrement du debut du siede; 

c’est donc un effort de Conservation et de mise en ordre qui est demande aux eglises.

Enfin, le dernier trait directeur touche a la lumiere: que des fenetres, nouveiles ou 

agrandies, viennent eclairer les parties les plus sombres, en particulier le chceur et Pautel 

(ainsi que le baptistere, peut-etre dans le souci d’eviter la pratique paienne du sanctuaire ä 

repit), qu’une lampe brule nuit et jour devant la Reserve Eucharistique, etc. A travers ces 

trois ideaux se dessine le souci d’une nouvelle visibilite de la liturgie dont on accentue par 

des marques symboliques Paspect sacre.

En outre, Pinventaire systematique de pres de cinq Cents chapelles et autels etablis dans les 

milieu du XVe siede qui se traduit par une augmentation considerable du nombre des 

fondations. Tandis que les patronages de ces chapelles constituent une source d’investigation 

sur les devotions privilegiees et les choix religieux d’une epoque, les indications relatives ä 

leurs fondateurs permettent de cerner le courant de piete qui circule dans differents groupes 

sociaux (en majorite pretres, aristocrates ou bourgeois).

A travers la visite de 1453, c’est egalement tout le travail, Pideologie et la politique d’un 

eveque qui transparait. En introduction, Ansgar Wildermann dresse un portait tres complet 

de Georges de Saluces, ä travers lequel on per^oit Pinteret predominant pour la reforme de 

ses eglises et le contröle de Porthodoxie de ses fideles, un mouvement qu’il avait deja lance a 

Aoste lors de son premier episcopat (1433-1440) et qui inscrit sans conteste ce grand 

personnage parmi les eveques reformateurs sensibles a Pesprit des conciles de Constance et 

de Bäle.

Sont regroupes dans le premier volume (t. XIX) des cartes des itineraires, une Chronologie 

de la visite, des illustrations d’objets d’art religieux provenant du diocese de Lausanne, un 

important glossaire des termes liturgiques ainsi que un riche index de noms de personnes et 

de lieux (elabore par Nadia Pollini). Tout cet ensemble d’outils vient encore enrichir Pedition 

d’une visite pastorale qui interesse le XVC siede romand, tant au niveau de la vie religieuse 

qu’a celui de Part monumental, de Piconographie, de la toponymie, de Parcheologie ou 

encore de la demographie.

Martine Ostorero, Lausanne

Visite pastorali ed elaboratione dei dati. Esperienze e metodi, a cura di Cecilia Nubola e 

Angelo Turchini, Bologna (II Mulino) 1993, 448 p. (Annali delPlstituto storico italo- 

germanico, Quaderno 34).

Apres les historiens fran^ais ä Pinstigation du doyen Le Bras, de Dominique Julia et de 

Marc Venard, les historiens italiens ont decouvert Pinteret qu’offrent les visites pastorales, 

source a la fois quantitative et serielle, qui peut etre exploitee aisement ä l’aide de Pordinateur, 

sans avoir besoin de recourir ä une machine d’une exceptionnelle puissance. Ce volume 

rassemble les communications presentees lors d’un seminaire sur le theme -Visites pastorales 

et informatisation des donnees«, organise en octobre 1991 par l’Institut historique italo- 

germanique de Trente.

L’introduction d’Angelo Turchini, ä qui Pon doit deja une etude d’ensemble sur cette 

source, ecrite en collaboration avec Umberto Mazzone (Le visite pastorali. Annalisi di una 

fonte), parue dans la meme collection en 1985 [21990] (vol. 18), rappelle la place tenue 

actuellement par Phistoire quantitative, et les conditions auxquelles la methode est applicable.
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II faut des sources quantitatives, serielles, dont le traitement soit facilite par Punicite des 

donnees; il faut surtout etablir un questionnaire, une grille efficace.

Deja en 1967 Hubert Jedin s’etait interroge sur la valeur des visites pastorales (Die Visitation 

im Dienst der kirchlichen Reform, Münster 1967), concluant a son importance comme source 

institutionnelle, mais aussi ä la necessite d’une presentation du cadre. Le questionnaire etabli 

par les Italiens est moins riche que celui des historiens fran^ais, moins articule aussi. II touche 

les biens (edifices sacres) et les personnes, ä travers leur condition juridique, mais aussi 

economique.

Des 1986 a ete mis en place un projet d’indexation autour des visites faites en 1589-1592 par 

Alexandre de Medicis (le futur pape Leon XI), en s’aidant des reflexions developpees sur ce 

sujet par Nicole Lemaitre (Visites pastorales sous logiciel, dans: Histoire moderne et contem- 

poraine et informatique 8, 1986). Les problemes sont en effet nombreux et doivent etre resolus 

au prealable, notamment les problemes lexicaux. L’analyse des visites doit en effet etre faite de 

maniere homogene pour que son traitement puisse etre effectue efficacement ä Paide de 

Pordinateur, preoccupation que n’avaient pas necessairement les visiteurs pour la redaction de 

leurs proces verbaux. La redaction de la grille d’analyse est donc une demarche primordiale, 

qui, a eile seule, permet une approche globale du sujet, et la premiere partie du volume, la plus 

importante, lui est consacree.

On peut toutefois s’interroger sur Putilite de publier la description detaillee des systemes 

informatiques, des logiciels utilises et mis en ceuvre pour l’etude d’un certain nombre de cas, 

exposes dans les pages qui suivent: visites des dioceses de Trente (Ludovico Madruzzo, 

1579-1581) par Cecilia Nubola, Florence (Alessandro de’ Medici, 1589) par Rossella Tarchi, 

d’Imola (d*Alessandro Musotti, 1599) par Monica Marocchi, de Brescia (XVIC siede), par 

Giovanna Gamba et Daniele Montanari, de Milan (Gerolamo Ragazzoni, 1575-1576) par 

Angelo Giorgio Ghezzi ... car Revolution de Poutil informatique est des plus rapides, et ces 

communications, presentees en 1991, publiees en 1993, ont sur bien des points toutes les 

chances d’etre depassees ou perimees aujourd’hui. 11 faudrait plutöt les reserver ä des 

publications legeres mais plus rapidement diffusees, comme »Le medieviste et Pordinateur* en 

France.

Ceci dit, si l’on peut passer sur cet aspect purement technique, il faut s’arreter sur les modes 

de grilles qui ont ete elaborees pour chaque cas. Malgre leur apparente uniformite, les visites 

pastorales ne sont pas toutes redigees selon un mode unique et la mise au point de ces grilles 

permet en elle-meme une analyse approfondie de la visite et de ses objets. L’exemple des visites 

pastorales faites au XVIe siede dans le diocese de Brescia est significatif, et sans entrer dans les 

details, les fiches presentees donnent une image globale de ce diocese au cours de la seconde 

moitie du siede, et peuvent etre appliquees ou adaptees ä n’importe quel autre diocese 

(G. Gamba, D. Montanari). Il en va de meme du modele milanais, developpe ä travers la 

visite de Gerolamo Ragazzoni en 1575-1576, faite juste avant la peste qui survient en aoüt 

1576, visite qui permet de saisir les resultats d’une decennie d’episcopat borromeen, dans un 

diocese touche par des conflits entre le pouvoir politique et Rautorite ecclesiastique. Le modele 

peut etre facilement adapte ä tout autre diocese (et ä tout autre Systeme).

La seconde partie de l’ouvrage, plus breve, s’affranchit des donnees techniques de Pinforma- 

tique et offre quelques exposes methodologiques: estimation des donnees, ä travers quelques 

cxemples pris dans Paire venitienne au XVC siede (Giusepina de Sandre Gasparini), oü Pon 

voit que les eveques privilegient les visites des paroisses de la Campagne voisine, au detriment 

de celles de la ville, que les visites du clerge de la cathedrale sont considerees comme un 

evenement exceptionnel, et oü est mis en valeur le röle des confreries, qui semble plus 

important qu’en France. Marianna Cipriani attire Pattention, pour le diocese de Verone au 

milieu du XVC siede, sur les sources complementaires aux visites, comme le Liber collationum, 

registre des collations de benefices faites dans les annees 1454-1463 principalement par 

Peveque Ermolao Barbaro, et quelques registres de la chancellerie episcopale renfermant entre 
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autre des infeodations. Cette contribution rappelle a juste titre que l’histoire serielle n’est pas 

tout, et que ces documents, tels que les visites pastorales, doivent etre replaces dans le contexte 

general de la vie religieuse et sociale du temps pour etre utilises ä leur juste valeur et sans exces 

deformants. Brigitte Schwartz s’attache au regard jete par l’eveque Feliciano Ninguardo, en 

1591, sur le clerge et les fideles des pieves suisses du diocese de Cöme, attirant ä son tour 

l’attention de l’historien sur le caractere partiel, mais aussi partial des visites, s’attachant en 

particulier a l’aspect linguistique.

La majorite des communications rassemblees dans ce volume portent sur 1*Italic du nord. 

Mais, il ne faudrait pas croire que la visite pastorale est specifique au nord de l’Italie, meme si 

ce sont celles-ci qui ont ete le mieux etudiees, voires publiees. Dans une courte note, Luisa 

Proietti Pedetta evoque les visites en Ombrie, et Gaetano Zito fait le bilan des visites 

siciliennes, celles du diocese de Catane faisant actuellement l’objet d’un traitement informati- 

que. Emanuele Boaga dresse un tableau des visites conservees dans les archives ecclesiastiques 

italiennes, panorama realise pour la preparation d’un »Guida degli archivi diocesani d’Italia«, 

dont le premier volume a ete publie a Rome en 1990: pour les 150 fonds d’archives diocesaines 

repertories, les unites archivistiques renfermant des visites sont au nombre de 8039 (3000 

volumes d’actes de visites pour la seule Lombardie). La plus ancienne visite, celle de Fiesoie, 

remonte ä 1290, mais les plus nombreuses appartiennent bien entendu a l’ere post-tridentine. 

On completera cette approche avec celle de Livio Sparapani, sur le röle joue par les archives 

diocesaines dans la Conservation et la mise en valeur du patrimoine culturel, en s’attachant 

particulierement aux visites pastorale, ä travers l’exemple tridentin.

En guise de conclusion est publiee une communication commune presentee lors du septieme 

congres de l’Association for History and Computing, a Bologne en 1992, par Cecilia Nubola, 

Francesco Ricci, Angelo Turchini »Visite pastorali e Computer: un bilancio e un progetto«. 

Ils y rappellent l’interet exceptionnel de cette source serielle et quantitative, mais vue 

strictement du cöte clerical, qui impose donc une lecture critique. L’experience italienne en 

matiere de traitement et d’exploitation des donnees a pu etre confrontee ä la francjaise 

(Repertoire des visites pastorales de la France) et l’allemande (Repertorium der Kirchenvisita­

tionsakten), mais il faut prendre en compte aussi un certain empirisme suscite par l’approche 

directe des textes.

L’objet des travaux menes par l’lstituto storico italo-germanico de Trente est avant tout de 

mettre a la disposition des historiens (et de tous les autres chercheurs) un repertoire 

informatise des visites pastorales italiennes du Moyen Age aux Temps modernes, qui, sans en 

donner le depouillement, pourra fournir les donnees essentielles de la visite. La principale 

difficulte reside dans l’uniformisation necessaire au traitement informatique, sans rien perdre 

ou ignorer des specificites et des variantes locales (on pense par exemple a la typologie 

complexe des lieux de culte en Italie). L’experience a ainsi montre qu’il n’etait pas possible de 

transferer directement les premiers depouillements »manuels« faits sur ces sources, mais qu’il 

est indispensable de partir directement du programme prevu pour l’ordinateur (schema 

synthetique et identique pour toutes les visites).

C’est la principale le^on qu’il faut tirer de cet ouvrage qui, disons-le, n’est pas fait pour une 

lecture continue ... Le repertoire francjais avait ete elabore ä partir d’une grille manuelle. Les 

techniques ont evolue et ce volume rendra Service ä ceux qui veulent exploiter les visites 

pastorales, italiennes ou autres, ä travers des experience concretes.

Jean-Loup LemaItre, Paris


